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cette petite creature pour foy, & 1'appella quelque
temps apres: c'eft 1'vnique qui eft morte apres fon
Baptefme.

La troifieme eft vne ieune femme Montagnaife,
qu'on trouua dans vne de nos riuieres, ft indifpofee
de fon corps, & [119] ft bien difpofe"e pour ce qui
touchoit 1'ame, qu'on n'ofa luy denier le bien qu'elle
fouhaittoit, & que fon mari qui eft de noftre baye,
luy procuroit inftarnment auec deffein de le receuoir
luy mefme, au pluftoft.

Vn autre Sauuage des plus anciens de nos cofles,
nomine" Nidtouche auoit vn bras fi enfl6, & remply
d'vlceres que les Chirurgiens Frangois de plufieurs
nauires, & les Sauuages defefperoient de fa vie, a
moins que de luy couper promptement le bras,
crainte que la gangrene ne gagnaft iufqu'a 1'ef-
paulc: ce qu'entendant rinfirme dit refolument qu'il
aimoit mieux mourir, que de permettre qu'6 le luy
coupaft. II nous demande le Baptefme, & ne 1'eut
pas pluftoft receu, qu'il commen9a a fe mieux porter
auec 1'eftonnement de tous; il iouit maintenant d'vne
parfaite fante, & a promis de s'habituer aupres de
nous, ann qu'on difpofe toute fa famille a receuoir
le Saint Baptefme. Le Capitaine de nos coftes qui
eft defia fumfamment inftruit auec fa fainille, nous
a promis de faire le mefme.

le ne f9ay fi ic dois mettre au nombre de nos
families Sauuages habituees, vne maifon, ou pluftoft
vne cabane de charite [120] eflablie proche de nous,
contre noftre attente, & lors que nous y fongions le
moins; toutesfois comme elle eft compofee en partie
de perfonnes eftropiees, & qui ne peuuent plus mar-
cher, elle doit eftre plus fedentaire que toutes les
autres, lefquelles s'eloignent de nous prefque tout le


